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[Text]

creatures of the provinces, and that can be beneficial 
sometimes and it can be a real pain sometimes. I often think 
the federal government has wanted to work more closely with 
municipalities at times, but the province stands in the way. By 
talking about national standards, talking about a national 
commitment to energy conservation and promoting that through 
leadership, you can get around the province, use their utilities 
that way by helping create a groundswell at the municipal level 
that will basically push up our demand for greater efforts at 
conservation. So you can get around them going that way.
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Regulatory, I have no idea. /
The Chairman: I have two or three questions I want to follow 

up with, because I think along with all other members I have 
found your testimony here extremely helpful and insightful into 
what we are wrestling with.

One of the things that took place that you will know 
well, Mr. Gilbert, was the report some months ago from the 
City of Toronto which really flowed from the Changing 
Atmosphere Conference in 1988, which set some targets and 
set some specific municipal goals with respect to an actual 
reduction over the next decade of carbon dioxide emissions. I 
think many members of this committee have been very 
impressed by the kind of initiative that has been taken.

I am wondering if the federation has looked at that 
report and that process, in particular at the goal of a 20% 
reduction by the year 2005, and whether there are similar 
advisory committees operating in municipalities across the 
country and whether there are some other municipalities moving 
in that same direction. As you know, it has been a very mixed 
picture at the provincial level, with the recent energy ministers 
meeting, and appearing to back away from that kind of target. 
As well, a fair bit of uncertainty at the federal level, I think, as 
to what the position will be.

We may need the municipalities to show us the way in this 
matter. I wonder whether that has been dealt with at all.

Mr. Gilbert: Vancouver also has a task force on the changing 
atmosphere and that task force has produced a discussion paper. 
They have not produced their final report, which will come later 
this year. Toronto’s document has been widely distributed and 
other municipalities are considering, although to my knowledge 
no one has yet established mechanisms for dealing with this.

PCM is not in a position on this issue to engage in what 
you might call education of our members. We do not know 
enough to do that. We felt on safer ground on this 
transportation management because the objectives are clear 
there. But what we have done is raise the matter. For the 
last couple of years, at most of our environment committee 
meetings and board meetings, we have agreed to co-operate 
with the National Round Table on the Environment in 
setting up municipal round tables around the country. We are 
just about to do a mailing for them and participate in the 
management of that process.
We are very keen to be involved and we are appropriate to take 
leadership.

[Translation]

courant, Marlene. Nous sommes des entités provinciales, ce 
qui est parfois avantageux, parfois très ennuyeux. J’ai souvent 
l’impression que le gouvernement fédéral voudrait travailler 
plus étroitement avec les municipalités, mais les 
gouvernements provinciaux y font obstacle. Pour ce qui est des 
normes nationales, de la décision d’économiser l’énergie et d’en 
faire la promotion en donnant l’exemple, on peut toujours 
passer par-dessus les provinces et utiliser leurs services publics 
pour aider à créer une pression au niveau municipal en faveur de 
meilleures économies. C’est une façon de faire.

Par voie de règlement, j’ignore comment faire.
Le président: Je voudrais revenir sur deux ou trois question, 

car, comme les autres députés, je trouve votre témoignage 
extrêmement utile et révélateur; nous comprenons mieux le 
problème.

Monsieur Gilbert, vous savez qu’il y a quelques mois, la 
ville de Toronto a présenté un rapport découlant en fait de la 
Conférence sur l’atmosphère en évolution, tenue en 1988. Ce 
rapport énonce certaines visées et établit des objectifs précis 
pour la municipalité en vue de réduire les émissions de gaz 
carbonique au cours des dix prochaines années. Bien des 
membres du Comité ont été très impressionnés par une telle 
initiative.

Je me demande si la fédération a pris connaissance du 
rapport et de cet objectif de réduire les émissions de 20 p. 100 
d’ici à l’an 2005. Existe-t-il des comités consultatifs 
comparables dans d’autres municipalités canadiennes? Y a-t-il 
des municipalités qui ont les mêmes objectifs? Vous savez 
sûrement qu’au palier provincial, les réactions ont été très 
variées; lors de la dernière conférence des ministres de l’Énergie, 
on a eu l’impression qu’ils s’éloignaient plutôt de l’objectif 
proposé. La position du gouvernement fédéral est aussi très 
incertaine.

Peut-être les municipalités devront-elles nous montrer la 
voie. A-t-on réfléchi à la question?

M. Gilbert: Vancouvèr a formé un groupe de travail sur 
l’atmosphère en évolution qui a préparé un document de travail. 
Le rapport définif n’est pas encore prêt, mais il devrait être 
présenté plus tard cette année. Le rapport de Toronto a été 
distribué un peu partout, et d’autres municipalités envisagent de 
mettre en place des mécanismes pour faire face au problème, 
quoique, à ma connaissance, il n’y ait encore rien de fait.

La FCM n’est pas en mesure de se lancer dans la 
sensibilisation de ses membres à cet égard. Nous n’en savons 
pas assez sur la question. Nous avons préféré nous en tenir à 
des sujets mieux connus, comme la gestion des transports, car 
les objectifs sont très précis. Nous avons néanmoins soulevé 
la question. Depuis deux ou trois ans, à presque toutes nos 
réunions du comité de l’environnement et du conseil 
d’administration, nous avons convenu de collaborer avec la 
Table ronde nationale sur l’environnement pour constituer des 
tables rondes municipales partout au pays. Nous sommes sur le 
point de faire un envoi à ce sujet et nous participons à 
l’organisation. Nous tenons à nous en occuper et nous sommes 
disposés à prendre la tête du projet.


